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VIE COMMUNAUTAIRE 
 

 

MESSAGES DE LA FABRIQUE 

 

Le tirage du Loto survie aura lieu le 6 septembre 2026. 

 

Les gagnants seront connus dans le prochain journal. 

 

Participez en grand nombre! 

 

Horaire des messes 

 

13 septembre: messe 10h30 

20 septembre: pas de messe 

27 septembre: messe 10h30 

 

La messe du 13 septembre 2026 sera célébrée en l'église de Saint-Cyrille-de-Lessard à 10h30 par l'abbé 

Martin Patrice Pelletier aux intentions de feu Réjeanne Lord 

 

Nous porterons aussi dans nos prières les intentions suivantes qui seront confiées à un prêtre du diocèse 

pour qu'il les présente à Dieu lors d'une Eucharistie. 

 

Feu Pierrette et Robert Fortin / Daniel Fortin 

Feu Gabriel Guimond / Laurette et les enfants 

 

 

 

CERCLE DES FERMIÈRES DE SAINT-CYRILLE-DE-LESSARD 

 

Notre prochaine réunion aura lieu le 8 septembre à 13 h 15, dans notre local, accessible 

par la porte arrière de la Municipalité. 

Au plaisir de vous accueillir! Vous êtes toujours les bienvenues. 
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MOT DE L’ÉQUIPE 

La fébrilité du retour en classe, les vacances dans 

le rétroviseur, les derniers plaisirs à se prélasser 

sous un soleil réconfortant, les récoltes, nous 

voici en septembre, gorgés de soleil et prêts à 

vivre une nouvelle saison palpitante.  

L’équipe de votre journal a une fois de plus 

travaillé d’arrache-pied pour préparer pour vous 

cette édition du Cyri-Lien, que vous jugerez un 

peu plus volumineuse qu’à l’habitude.   Notre vie 

municipale toujours trépidante a connu quelques 

soubresauts au cours de l’été.   Le Directeur 

général a démissionné et les efforts de 

recrutement sont en cours. Un homme 

d’expérience, M. Gilles Piché, sera cependant au 

volant du bureau municipal de façon intérimaire 

pour la prochaine année.  

La Commission municipale a reçu au cours de 

l’été des plaintes qui ont mené à une enquête 

sur notre administration municipale.  

Le Journal souhaite, en toute transparence, 

publier l’intégralité des conclusions et 

recommandations émises à la suite de 

l’enquête.(Voir à la fin de ce journal)    

Comme le dit avec grande sagesse notre 

présidente, Karine Bernier : il y a toujours trois 

côtés à une médaille, l’avers, le revers et la 

tranche. Hé oui ! Ta cenne peut toujours se tenir 

en équilibre sur le côté ! Tout n’est jamais noir ou 

blanc, il y a plusieurs nuances de gris !  

 

Santé! 

  

mailto:lecyrilien@outlook.com
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SÉANCE ORDINAIRE DU 4 août 2026 

Tous les membres du Conseil étaient présents, à l’exception de Monsieur Louis Rouleau.  

 

ADMINISTRATION GÉNÉRALE 

Avant de commencer la séance, le maire explique que les questions posées par les citoyens 

seront prises en note et qu’on y répondra à la séance suivante en présence du nouveau 

directeur général. Toutefois, on répondra aux questions auxquelles le maire ou les 

conseillers sont en mesure de fournir des explications dans l’immédiat. 

 

L’ordre du jour est adopté. Le point varia restera ouvert. 

 

Adoption du procès-verbal de la séance ordinaire du 7 juillet 2026. 

 

Les comptes payés, et ceux à payer, sont adoptés. 

 

RESSOURCES HUMAINES ET EMBAUCHE 

Monsieur Gilles Piché a été embauché à titre de directeur général et trésorier par intérim. Celui-ci détient 

une longue expérience du monde municipal, notamment par son travail à la MRC de L’Islet et dans la 

municipalité de Saint-Aubert. Il entre en poste le 10 août, et ce, pour une période de douze mois. 

 

Nomination du responsable des services électroniques Revenu Québec : Gilles Piché 

 

Désignation des signataires à la caisse Desjardins et accès aux comptes bancaires : Gilles Piché, Kelly 

Doyon, André Bonenfant, Gilles Maltais. 

 

Représentation et autorisation de transactions auprès des fournisseurs municipaux : Gilles Piché et Kelly 

Doyon. 

 

TRAVAUX PUBLICS 

Octroi des contrats de réfection et de surveillance du ponceau du chemin Lessard Est. Les 

trois entreprises suivantes ont déposé une soumission : Michel Gamache & Frères, les 

Entreprises Gilbert Cloutier et les Excavations Yvan Chouinard. Michel Gamache & Frères (MGF) a été 

sélectionné et effectuera les travaux pour une somme de 316 081 $. Les travaux commenceront en 

septembre 2026 ou en juin 2027. 

 

Octroi du contrat de fauchage des bordures de chemin à Fortin MPMD. 

 

AMÉNAGEMENT, URBANISME ET DÉVELOPPEMENT 

Approbation d’une demande PIIA (plan d’implantation et d’intégration architecturale) sur le lot 5 032, 

situé au 275-277, rue Principale : Après consultation auprès du Comité d’urbanisme, les travaux de 

rénovation sont acceptés et les propriétaires seront sensibilisés à l’importance de respecter le caractère 

du bâtiment qui a été construit avant 1946.  

 

Avis de motion et dépôt de projet de règlement numéro 456-2026 modifiant le règlement 457-2025. La 

modification en question consisterait à enlever le mot cadastrées dans le texte du règlement, en vue de 

AFFAIRES MUNICIPALES 
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permettre la construction de bâtiments sur des routes non cadastrées, comme sur la route du lac Vaseux, 

entre autres. Pour ce faire, la municipalité doit tenir une consultation publique, et ensuite soumettre la 

modification au Conseil des maires, en octobre prochain. 

 

Adoption du projet de règlement numéro 456-2026 à la prochaine séance. 

 

 

PÉRIODE DE QUESTIONS 

Une citoyenne, demeurant sur la rue Lord, réagit au fait qu’elle aurait reçu un avis 

concernant son gazon non tondu. Elle veut savoir si les gens qui n’ont pas fauché leur terrain 

vont aussi avoir une amende. Elle voudrait avoir plus de détails. 

 

Une citoyenne suggère que les propositions soient lues au complet avant de demander un proposeur et 

un appuyeur. Ceci avait déjà été demandé par un autre citoyen et accepté, lors d’une séance antérieure. 

 

On demande que l’ordre du jour des séances soit publié plus tôt, et non dans l’après-midi même. La 

période des vacances des employés municipaux expliquerait ce court délai. 

 

Une dame déplore l’absence de réponse pour une demande qu’elle a faite depuis longtemps à la 

municipalité concernant un raccordement au réseau d’Hydro-Québec, dans la route Pierre Noël.   

Toutes ces questions sont notées jusqu’à l’entrée en fonction du nouveau directeur général par intérim.
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Bibiane, 

 

Aujourd’hui, la lumière se pose sur 

vous sans que vous n’ayez à la 

solliciter. Elle vous reconnaît pour 

ce que vous portez de vrai et vous 

entoure, guidée par la dignité qui 

habite votre être. 

 

Depuis longtemps, vous avez fait 

le choix de donner votre vie à 

Dieu. Vous vivez en fidélité à son 

plus grand commandement : aimer 

Dieu de tout son être et aimer son prochain 

comme soi-même. Cet amour, vous l’incarnez 

jour après jour. 

 

Tout au long de votre carrière d’enseignante, 

vous avez mis votre énergie et votre tendresse au 

service des jeunes enfants, qui occupent encore à 

ce jour une place privilégiée dans votre cœur. 

Puis, au début des années quatre-vingt-dix, un 

autre appel du devoir vous a ramenée à Saint-

Cyrille : celui de prendre soin de votre mère, dont 

l’état de santé exigeait une présence aimante et 

des soins particuliers. 

 

Cependant, comme votre horaire laissait place à 

quelques moments libres, vous avez décidé, dans 

un élan de générosité, de vous engager 

bénévolement au sein de la communauté 

chrétienne de votre paroisse, renouant ainsi avec 

les Cyriliens et les Cyriliennes. 

 

Au fil des années, vos responsabilités ont évolué. 

Voici les engagements auxquels vous avez 

consacré temps et énergie : 

Assumer la coordination logistique des 

célébrations de la Parole et des messes. Aux 

temps forts de l’année, vous avez veillé à l’achat 

des fleurs, au montage de la crèche, à la 

préparation des visuels de Noël et de Pâques, 

ainsi qu’à l’organisation de la messe des 

jubilaires et de la commémoration 

des défunts, incluant la confection 

des cartes. Vous avez offert 

gratuitement de petits cadeaux pour 

la fête des Mères et la fête des 

Pères. Vous avez préparé et animé 

des séances de prières, des temps 

d’adoration et le mois de Marie. 

Vous avez planifié la liste des 

lectrices, du service à l’autel et de 

la communion. Agente de 

pastorale, vous avez accompagné 

les enfants du premier cycle. Grâce 

au marché aux puces que vous avez organisé, 

vous avez financé l’achat des trois livres utilisés 

pour la liturgie. À toutes les semaines, vous avez 

produit le feuillet paroissial. Fait à noter, sur la 

dernière page, vous avez pris soin d’inscrire un 

texte choisi avec attention, destiné à nourrir la 

réflexion. 

 

Depuis plus de trente ans, vous avez offert votre 

temps, vos talents, votre énergie à votre paroisse 

sans rien attendre. Vous l’avez fait simplement, 

avec bonté, sans jamais chercher la lumière. 

Aujourd’hui, en pensant à vous, ces mots 

prennent tout leur sens : « Je rends grâce à mon 

Dieu chaque fois que je me souviens de vous. » 

Philippiens 1, 3  

 

Nous remercions Dieu pour votre présence, votre 

générosité et l’amour que vous avez semé autour 

de vous. 

 

Au nom de toute la communauté, je tiens à vous 

exprimer toute la gratitude et la reconnaissance 

que nous avons envers vous.  

 

Du fond du cœur Merci ! 

 

Affectueusement, 

 

Reina

  

HOMMAGES 
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KALEVALA, LA CONTRÉE DES HÉROS 

LE JEU GRANDEUR NATURE 

Par Andréanne Lord 

Lors de la séance régulière du conseil municipal le 7 juillet dernier, le point 1.6 a soulevé ma curiosité. 

1.6 Reconnaissance de l’organisme : Kalevala, la contrée des héros – OBNL  

 

Mais, qu’est-ce donc ? Tel un combattant viking toujours prêt à dégainer son épée, je dégaine mon clavier 

d’ordinateur pour satisfaire ma curiosité. J’apprends donc par le site internet de l’OBNL que Kalevala, 

la contrée des héros, est « un grandeur nature uchronique médiéval fantastique, inspiré du folklore et de 

l’histoire européenne du Xe siècle et ancrée au mythe fondateur du peuple finlandais, le Kalevala ». 

 

 Les événements Grandeur Nature, connus sous le nom de GN, gagnent en popularité depuis une trentaine 

d’années. Wikipedia m’apprend à son tour que « Le jeu de rôle grandeur nature au Québec met souvent 

en scène des aventures en continu, où les personnages sont persistants d'un événement à l'autre, évoluant 

constamment tant au niveau de leurs compétences/statistiques qu'au niveau sociopolitique de l'univers, 

le tout dans des scénarios plus ou moins ouverts permettant une grande liberté d'actions et de choix aux 

joueurs. On estime à plus de 12 000 le nombre de joueurs au Québec. »   Des GN se tiennent partout dans 

le monde et les thématiques varient selon les clans. Le GN est un loisir très riche qui s'adapte à toutes les 

cultures. Si les thèmes médiévaux fantastiques sont les plus connus, les personnages peuvent également 

évoluer dans des univers de science-fiction, postapocalyptiques, historiques (époque victorienne), la 

limite n’étant que celle de l’imagination du scénariste du jeu.   

 

M. Julien Fréchette, du Clan de l’Estuaire, accepte généreusement de démystifier pour la non-initiée que 

je suis, ce qu’est ce jeu.   Il faut d’emblée distinguer deux types de regroupements de personnifications 

grandeur nature. D’abord, les GN, qui revêtent une forme purement ludique, et les troupes de 

reconstitutions.   

 

 Les troupes de reconstitution étudient et recréent de manière méticuleuse la vie quotidienne, l’artisanat, 

les techniques de combat et la culture d’autres peuples dans différentes époques. Les vêtements sont 

fabriqués avec les méthodes disponibles à l’époque reconstituée, la nourriture, avec les ingrédients 

traditionnels dans le respect des méthodes de cuisson. Ce loisir nécessite beaucoup de recherches et une 

grande rigueur historique.   Outre les événements privés qu’ils tiennent entre participants, les troupes de 

reconstitutions participent également à des rassemblements publics qui visent à présenter aux visiteurs 

le lieu et l’époque qu’ils personnifient dans un but récréatif et éducatif.  

 

Les GN, ludiques uniquement, se tiennent en privé, généralement en extérieur sur des terrains de grandes 

surfaces avec des membres participants. Kalevala tient ses événements à Saint-Cyrille depuis 2024. Ce 

même terrain était auparavant utilisé à cette fin par d’autres propriétaires de 2001 à 2015 et ensuite, de 

2015 à 2024, par les dirigeants actuels sous une forme moins officielle. Il y a donc maintenant un 

historique de 25 ans de ces aventures fantastiques de plus en plus populaires qui se tiennent en sol 

Cyrillien.    

 

Trois des quatre fondateurs constituent aujourd’hui le conseil d’administration de l’organisme. J’ai eu le 

privilège de rencontrer deux d’entre eux pour faire une brève incursion dans ce monde magique et visiter 

INFORMATIONS LOCALES 
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les lieux. Les organisateurs, Luce-Gabrielle Bouchard, Bernard Bossé et Steve Sénéchal, sont les grands 

idéateurs des événements.   Ils fabriquent de leurs mains les décors, masques et infrastructures avec une 

imagination et une énergie impressionnante. Mais pourquoi Saint-Cyrille ?   Le lieu est propice à la tenue 

de grands rassemblements, la communauté de joueurs a un attachement particulier à l’emplacement et 

pour M. Sénéchal, passionné de GN, et Cyrillien d’origine, ce terrain qui a fait naître en lui l’étincelle du 

jeu est l’endroit de rêve. Le groupe a souhaité être reconnu comme OBNL lors de la dernière séance 

municipale, ce qui leur donnera éventuellement accès à différentes subventions et, potentiellement, à de 

meilleurs tarifs d’assurance.   

 

De 50 à 70 personnes participent aux 4 événements annuels, qui se tiennent entre mai et octobre. Les 

joueurs sont originaires de différentes régions, mais un seul est de L'Islet. Les organisateurs salueraient 

avec enthousiasme la venue de joueurs locaux. Chaque année, plus ou moins 10 participants nouveaux 

se greffent au groupe, ce qui rend le jeu plus attrayant, avec une diversification de personnages.  

 L'action débute le vendredi en début de soirée et se termine à minuit le samedi. Les participants passent 

le reste de la soirée à se divertir et quittent le dimanche matin. L’action se passe sur le terrain de 4 000 000 

de pieds carrés, où sont érigés plusieurs bâtiments, dont le quartier général, qui est utilisé par les 

organisateurs et la vingtaine d’animateurs bénévoles qui les épaulent. Ce bâtiment, auquel les joueurs 

n’ont pas accès, constitue en fait la régie du jeu. L’auberge est le bâtiment principal, où les repas sont 

pris, et quelques bâtiments de type dortoir complètent « le village ».   Il y a également d’autres petites 

habitations qui ont été construites au cours des années par les participants eux-mêmes.    

 

Dès leur arrivée, une présentation est faite aux participants, qui débute par l’aspect sécurité. 

L’administration leur indique entre autres les endroits où les feux sont permis. Ils précisent les règles de 

sécurité des lieux relatives, par exemple, aux combats (simulés) du jeu ainsi que la présentation du 

scénario. L’aspect sécurité est au cœur des préoccupations des organisateurs qui ont reçu la visite d’un 

préventionniste en incendie et qui observent rigoureusement un plan de GRSI élaboré (gestion des risques 

en sécurité incendie). Il est important de savoir que, préalablement à sa première participation, le joueur 

devra avoir construit son personnage, à travers le site web de l’OBNL.   Le joueur dispose d’une banque 

de points qu’il utilise pour se doter de certains attributs, par exemple la force physique, l’imperturbabilité, 

la richesse ou la volonté. Le joueur incarnera toujours le même personnage d’un rassemblement à l’autre, 

mais il développera ses compétences en accomplissant des quêtes, en remportant des combats ou grâce 

à la magie.   Un joueur qui serait blessé, par exemple amputé (virtuellement) d’une main, devra 

poursuivre le jeu, désormais, en n’utilisant qu’une seule main.  

 

Le monde de Kalevala, se situe en Finlande en l’an 900. Les créateurs font évoluer l’histoire à la mesure 

des événements qui surviennent lors du jeu.   Certains types de GN sont plus linéaires, avec une histoire 

beaucoup plus scénarisée, à la manière d’un jeu d’évasion.   Les auteurs ont préféré une forme de jeu qui 

donne une plus grande latitude à l’imagination des belligérants, qui répond mieux aux désirs de leurs 

participants, une forme qu’ils jugent plus satisfaisante, puisque le joueur devient vraiment partie prenante 

de la création de l’imaginaire.   Certains GN ont des règles strictes quant au décorum, c’est-à-dire le 

respect de l’habillement de l’époque, en bannissant par exemple les emballages de produits modernes, 

qu’ils considèrent laids et se refusant à utiliser l’électricité. L’univers Kalevala, évoluant dans un monde 

fantastique, les auteurs permettent une certaine latitude quand à l’apparence des joueurs, tant que l’esprit 

du jeu est respecté.   Certains joueurs dorment dans des tentes plus modernes, qui sont en retrait « du 

village », dans la zone « non-décorum », tout comme les automobiles qui sont hors de vue des joueurs, 

pour favoriser une expérience immersive. 

 

J’ai voulu savoir si le jugement des gens pèse encore sur les personnes qui pratiquent ce loisir. Bien que 

le jugement se soit allégé au cours des 20 dernières années et que le jeu rejoint maintenant un plus large 
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public, il semble que les joueurs fassent encore un peu les fresques de blagues douteuses. Certains 

participants, animateurs, organisateurs sont encore discrets sur le loisir qu’ils pratiquent, notamment en 

évitant d’en parler dans le milieu de travail. M. Sénéchal a organisé par le passé un GN pour les employés 

de l’entreprise où il travaille, à titre d’activité de cohésion d’équipe, ce qui a été apprécié des participants.   

Des gens d’horizons professionnels variés, policiers, gestionnaires, militaires haut gradés, architectes, 

étudiants, médecins, travailleurs de la construction, etc., revêtent l’espace d’un week-end, la peau d’un 

personnage imaginaire, ce qui, selon Mme Bouchard, est extrêmement thérapeutique.   Ils ont vu, au 

cours des années, des personnes réservées apprendre à s’affirmer, développer des qualités de leader 

inexploitées ; d’autres, atteintes de TSA (troubles du spectre de l’autisme), évoluer socialement de 

manière quasi inattendue. M Fréchette témoigne, pour sa part, avoir entendu des confidences de jeunes 

isolés qui trouvent dans les GN un soutien nécessaire à leur équilibre.   Les activités sont inclusives, 

aucun jugement quant à la race ou l’orientation n’est porté et le respect reste priorisé dans les échanges. 

   

Fait cocasse, la machine à rumeur de Saint-Cyrille a déjà colporté par le passé que le site occupé par le 

GN était un camp de nudistes. Rassurez-vous, il n’en est rien. Selon les organisateurs, la rumeur est 

probablement née il y a quelques années, à la suite de la visite d’ambulanciers venus pour secourir un 

blessé, qui ont été surpris par un joueur habillé d’un pagne, vêtement rudimentaire, avouons-le, mais 

couvrant l’essentiel. Il n’en fallut pas plus pour jeter l’étincelle de démarrage de la machine bien huilée.  

 

L’on ne peut parler de GN sans parler du Duché de Bicolline, le plus grand rassemblement GN en 

Amérique du Nord, considéré comme l’un des plus prestigieux de la planète. L’aventure a débuté en 1994 

et a pris un essor rapide. Elle compte aujourd’hui plus de 9000 participants. Un village s’est construit, 

abritant différents secteurs aux thématiques variées. Le rassemblement de sept jours se conclut par la 

grande bataille, l’élément culminant de l’aventure annuelle. Un texte complémentaire suivra dans l’un 

de nos prochains numéros, sur l’aventure Bicolline exclusivement. Restez à l’affût !  

Si vous souhaitez vous joindre à l’univers Kalevala, la contrée des héros, tapez simplement le nom sur 

le réseau Facebook, ils répondront rapidement à votre message.    
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IBIZA A BEAUCOUP CHANGÉ  

Par Andréanne Lord 

Acheté en vacances, le dos de ce livre m’avait interpellée. Beigbeder est un 

auteur que j’apprécie pour ses récits actuels, sans fioritures, directs, un style 

qui me plaît. J’avais donc de grosses attentes.   

 

Ma surprise fut de constater qu’il s’agit d’un recueil de vingt nouvelles plutôt 

que d'un roman. Petite déception, j’aurais aimé me plonger dans une histoire 

qui se dévoile un peu chaque jour dans ma semaine de vacances, mais tout de 

même, j’attaque.    

 

Les nouvelles sont hétéroclites, toutes extrêmement différentes les unes des 

autres, bien que le personnage principal demeure le même dans chacun des 

récits.   L’une des nouvelles est une réflexion philosophique actuelle portant 

sur l’intelligence artificielle, alors qu’un autre dépeint les déboires d’un 

auteur en mal d’inspiration, que l’on soupçonne d’être un reflet de l’auteur. Un autre texte semble pour 

sa part être un défi que l’auteur s’est lancé, s’amusant avec son lecteur, l’obligeant à dégainer son 

dictionnaire une page sur deux pour chercher la définition des mots employés. Les amours 

tumultueuses sont présentes dans plusieurs des récits.  

 

Somme toute, j’ai profité de quelques heures de divertissement, en appréciant le style de l’écriture, 

mais ce livre ne trouvera pas sa place parmi mes lectures chouchous. 

 

Classé         sur mon échelle personnelle (qui en comporte 5).  

Auteur, Frédéric Beigbeder 

Éditions : Albin Michel 2026 

   

LE COIN LECTURE 
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POMMES DE ROUTE - CHAPITRE 13 

Par Marie Laberge 

Résumé du chapitre précédent. 

Notre marcheuse passe la nuit dans un tipi. Elle 

reste une autre journée à Pachamama. Dans la 

soirée, plusieurs amis s’y rassemblent. Une fillette 

vient la voir. 

 

— Veux-tu que je te raconte une histoire, 

Mélisande ?  

 

L’enfant lui répond d’un large sourire. Alors, elle 

lui conte l’histoire du vilain petit canard. Le plus 

drôle est que la mère de la fillette s’est approchée 

et écoute elle aussi avec la plus grande attention. 

Le récit la laisse songeuse, elle la remercie. Elle, 

elle pense qu’elle se retrouve au milieu d’un 

troupeau de vilains petits canards et elle se sent 

bien. 

 

Malgré la pluie qui persiste, elle décide de passer 

sa dernière nuit dans le tipi, elle n’a qu’à s’écarter 

de l’ouverture. Elle veut repartir le matin suivant, 

la pluie cessera à l’aube selon les prévisions. Elle 

aime bien Pachamama, mais quelque chose 

commence à la rendre mal à l’aise. Elle ne peut se 

l’expliquer clairement, c’est de l’ordre du ressenti. 

L’Énergie de Maurice domine tout l’espace et, 

elle, elle chérit trop sa nouvelle liberté. Elle préfère 

se remettre en chemin et garder un bon souvenir de 

ces deux journées uniques en présence de ces 

beaux marginaux qui ont le courage de sortir du 

rang pour vivre leurs rêves. Et comme le dit 

Maurice, un jour ou l’autre, on revient à 

Pachamama. 

 

Le lendemain, après des adieux sincères, elle quitte 

Momo, Pierrot, Merveille, David et Kouwanal. 

Elle décide de suivre un autre rang à la fois 

champêtre et boisé. Chaque fois qu’elle reprend la 

route, elle se sent fébrile et une grande joie 

l’envahit, une certaine appréhension aussi. A-t-elle 

choisi un bon chemin et qu’est-ce qui l’attend au 

bout ? Mais c’est excitant de partir comme ça, de 

découvrir un nouvel horizon. Tout en marchant, 

elle retrouve la beauté et la laideur. On ne prend 

pas toujours soin de nos paysages, songe-t-elle. 

Mais elle décide de rester optimiste et de penser 

que la beauté peut être contagieuse également. 

Alors elle préfère s’attarder sur le beau et 

l’harmonieux, comme cette petite maison toute en 

bois aux cadres de fenêtre joliment colorés, à cette 

cheminée de briques rouges, à cette remise chaulée 

à l’ancienne. Elle se dit qu’elle est nostalgique et 

pas du tout moderne. Elle se demande pourquoi 

elle préfère les vieilles constructions aux 

nouvelles. Peut-être parce qu’elles ont été édifiées 

par des artisans qui y ont mis du cœur. 

 

L’air est bon après la pluie et la lumière, 

magnifique. Les feuilles printanières affichent des 

verts tendres éclatants. Elle se sent tellement 

privilégiée de pouvoir cheminer ainsi dans ce 

majestueux décor. Elle marche tout l’avant-midi, 

la voie qu’elle a empruntée est tranquille et elle ne 

croise personne. Elle en profite pour méditer sur 

les sages paroles qu’elle a lues. Le renoncement, 

les possessions… est-ce que ça prend toute une vie 

pour comprendre ?  

 

En face d’une petite ferme, on a gentiment placé 

un banc au bord de la route. Elle s’assoit et, devant 

elle, s’offre une vue à couper le souffle sur les 

collines, le fleuve et les Laurentides. Comme c’est 

généreux d’avoir pensé aux marcheuses pour 

qu’elles puissent se reposer tout en admirant cette 

splendeur. Elle sort les provisions que Maurice lui 

a données, du pain, du pâté et du fromage. Selon 

lui, en habitant sur une terre, on peut vivre 

pauvrement, mais on ne manque jamais de 

nourriture. 

 

Briser la routine, oh ! combien ça peut être 

agréable ! Elle y réfléchit souvent depuis qu’elle 
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est partie. Des souvenirs lui reviennent. Quand elle 

était enfant, lors d’une panne d’électricité, sa mère 

avait fait cuire le souper au-dessus du feu dans le 

foyer. Pour toute la famille, cela avait été une fête 

et elle, elle avait admiré la débrouillardise de sa 

mère. Durant une grève des transports en commun 

lorsqu’elle était étudiante, elle s’était initiée à 

l’auto-stop et avait ainsi fait la rencontre d’un tas 

de personnes sympathiques. Jeune adulte, elle 

avait pris une année sabbatique : tout ce qu’elle 

avait pu faire ! Son premier potager, voyager, 

écrire, parcourir des livres fondateurs… Elle a déjà 

entendu dire qu’auparavant, les vacances 

annuelles ne duraient jamais plus de deux 

semaines et que c’était voulu ainsi parce qu’au-

delà de ce temps, les gens commencent à réfléchir. 

 

Elle songe aussi qu’il y a de belles routines, 

s’occuper d’un jeune enfant, cultiver la terre au 

rythme des saisons, tricoter un foulard. Elle se 

souvient d’une fois où, dans une coopérative 

d’aliments naturels, elle avait eu comme tâche, 

avec un autre membre, de trier toute une poche de 

lentilles. Assis chacun l’un en face de l’autre, ils 

avaient trié poignée par poignée vingt kilos de 

lentilles. Les gens circulaient et parlaient autour 

d’eux, elle ne les voyait ni ne les entendait, elle 

était toute là dans le geste de trier les graines. Cela 

avait été une révélation pour elle, comment un 

geste aussi simple et répétitif pouvait l’emmener 

dans un état de détente et de totale plénitude ? 

C’est comme marcher, se dit-elle, on avance une 

jambe et puis l’autre et l’on recommence. Oui, 

marcher, trier des lentilles, de belles pratiques du 

zen… 

 

Perdue dans ses réflexions, elle n’a pas vu 

s’approcher dans la prairie en face deux splendides 

chevreuils. Lorsqu’enfin elle lève le regard, elle les 

aperçoit. Ce sont des biches. Elles aussi l’ont 

repérée. Elles se figent et l’observent. Elles sont 

hautes et élancées, quoique leur ventre semble 

lourd. Elles doivent être à la veille de mettre bas. 

Aux aguets, elles hument les odeurs que la brise 

leur apporte et leurs longues oreilles, comme des 

radars, tournent sur elles-mêmes, de tous côtés. 

Elle, figée sur son banc, et, de l’autre côté du 

chemin, ces deux superbes bêtes, c’est un véritable 

moment de grâce. Et puis hop, elles s’éloignent 

avec de grands bonds. Comme elles sont agiles !  

 

Elle se remet en route. Allez, un pas et puis un 

autre, elle laisse ses jambes la porter vers 

l’inconnu. Et les oiseaux l’accompagnent. 

Décidément, sans eux ce coin de pays serait 

vraiment tranquille. Elle se rappelle ses voyages à 

l’étranger où dans les campagnes on voit toujours 

des gens qui marchent partout. Ici, c’est désert, elle 

s’interroge, à quoi chacun est-il occupé ? Ce 

qu’elle aime, c’est lorsqu’il y a des animaux au 

champ. Elle va à la rencontre des chevaux et les 

caresse. Curieux, ils viennent vers elle. Les vaches 

sont plus nonchalantes. D’ailleurs, on en observe 

de moins en moins au pâturage, elle se demande 

pourquoi. Passer toute une journée à brouter dans 

un pré, ça doit être long, pense-t-elle. L’éternité 

doit ressembler à ça. Et c’est peut-être mieux 

d’avoir une petite cervelle, de ne pas être trop 

intelligent, sinon c’est à mourir d’ennui. À moins 

que ces animaux possèdent une vie intérieure 

beaucoup plus riche que nous, l’idée la fait sourire. 

Comment savoir ? 

 

Elle aperçoit des bêtes gambader dans un enclos en 

haut d’une montée. Qu’est-ce que c’est ? Ce sont 

des cochons. Des cochons qui courent ! Elle décide 

d’aller voir et emprunte le petit chemin qui la mène 

à un parc extérieur où une demi-douzaine de porcs 

se précipitent vers elle. Comme c’est drôle, on 

dirait des chiens, un peu plus ils branleraient la 

queue s’ils en avaient une plus longue, mais elles 

ont été coupées. Les animaux, curieux, la 

regardent. Elle leur donne des pissenlits qu’ils 

dévorent en se bousculant. Il y en a deux qui sont 

frisés. Au fond, dans un espace adjacent, en 

apparaît un autre, énorme. Ça doit être le mâle, le 

verrat, comme c’est gros, ouf ! Puis tous les 

cochons se consacrent à leur occupation préférée, 

fouiller le sol avec leur groin. Ils y mettent 

tellement d’ardeur que la terre en est toute 

labourée. Ils soulèvent même les roches avec leur 

museau et farfouillent tout en mâchant elle ne sait 

quoi, des racines peut-être. Elle n’a jamais vu ça. 

En fait tout ce qu’elle en connaît, ce sont des 

reportages ou des images d’élevages intensifs où 

l’on montre des centaines, voire des milliers de 

porcs dans des enclos avec des clôtures 
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métalliques. Ici, elle se retrouve devant des bêtes 

enjouées et qui paraissent sensibles et 

intelligentes.  

 

Un peu plus loin, elle entend un coq, ah, enfin ! 

Depuis qu’elle est partie, elle n’en avait pas encore 

entendu. Elle pense à nouveau à ses voyages dans 

des pays où l’on entend partout chanter les coqs. 

Elle se demande encore une fois pourquoi. Plus de 

vaches, plus de coqs, drôle de campagne… 

 

Plus tard, en passant devant une petite maison, un 

bébé pleure. L’enfant pleure avec rage, il semble 

inconsolable. Une porte claque. Elle observe une 

femme sortir en courant. Inquiète, elle se dirige 

vers elle. 

— Avez-vous besoin d’aide ? 

— Oui, pouvez-vous surveiller mon bébé, je 

cherche mon mari.  

          À suivre…. 
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KAIROS  

9 septembre 15h30 et 19h et 10 septembre 19h 

Après un an de tournage, Manu, un comédien auparavant très en vue, revient à Montréal.  Contre toute 

attente, il décroche un poste d'animateur radio nocturne.  En plein questionnement existentiel, il investit 

cette tribune pour lancer les questions philosophiques qui l'assaillent. 

 

LE CHANT DES FORETS        

16 septembre 15h30 et 19h et 17 septembre 19h 

Après La panthère des neiges, Vincent Munier nous invite au cœur des forêts des Vosges. C'est ici qu'il 

a tout appris grâce à son père Michel, naturaliste, ayant passé sa vie à l'affût dans les bois. Il est l'heure 

pour eux de transmettre ce savoir à Simon, le fils de Vincent. Trois regards, trois générations, une 

même fascination pour la vie sauvage. Nous découvrirons avec eux cerfs, oiseaux rares, renards et 

lynx... et parfois, le battement d'ailes d'un animal légendaire : le Grand Tétras. 

 

FRANÇOIS.E  

23 septembre 15h30 et 19h et 24 septembre 19h 

François, scénariste de 50 ans en déclin professionnel, coche cyniquement la case «transgenre» pour 

favoriser le financement de son dernier projet de série télé. Quand, contre toute attente, son plan 

fonctionne et son projet est accepté, il se retrouve à devoir incarner... Françoise, une autrice qui amorce 

sa transition.  

Incapable de remplir le mandat demandé, il devra s'allier à Sarah, une vraie écrivaine trans. Dans la 

peau de Françoise, François accède enfin au succès. Il remplit son compte en banque et renoue avec sa 

fille adolescente... mais à mesure que son imposture se prolonge, le prix à payer s'avère plus lourd que 

prévu : ses liens les plus vrais se tissent autour de sa nouvelle identité. Françoise le libère autant qu'elle 

l'emprisonne.  

 

  

 

  

SORTIE CINÉMA 
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DIMANCHE LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI SAMEDI 

  1 
Ordures 

2 3 
Bibliothèque 

4 5 

6 7 
Fête du 
travail 

8 9  10 
Récup 

11 12 

13 
Messe 10h30 

14 15 
Ordures 

16 17 
Bibliothèque 

18 19 

20 21 22 
 

23 24 
Récup 

25 26 

27 
Messe 10h30 

28 29 
Ordures 

30    

  

SEPTEMBRE 2026 
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